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4. Le Canada pourrait enrichir les tables rondes de discussion en encourageant la participation 

de représentants asiatiques ou d'experts familiers avec ces expériences dans le but de partager 

certaines leçons à tirer très précisément en ce qui concerne la place de l'État et des politiques 

proactives dans les expériences d'industrialisation asiatiques". 

5. Enfin, les organismes du financement internationaux disposent de multiples instances 

d'échange et de consultation - (Special Program for Africa, Club de Paris, Club de Londres, 

etc.). Pourquoi ne pas mettre de l'avant lors des tables rondes dans le cadre de la Francophonie 

élargie et donc non exclusive (comme le Canada l'avait fait avec beaucoup de succès lors de 

Rencontre Internationale Francophone les 19-22 septembre 1995), qu'il serait très propice que 

non seulement les bailleurs mais les "receveurs" aient aussi leur instance de concertation. De 

telles nouvelles rencontres pourraient avoir lieu sur des thèmes à déterminer lors d'une table 

ronde sur les modalités de concertation et pourraient éventuellement porter sur des thèmes tels 

que : 

a) ajustement, pauvreté et rôle redistributif de l'État; 

b) l'expérience de privatisation en Afrique et le rôle du secteur public à l'avenir; 

c) politiques industrielles et le rôle de l'État; 

d) politiques des prix des produits exportés; 

e) déréglementation et protection de l'environnement; 

t) 	coopération régionale; 

ou tout autre sujet jugé opportun par les représentants présents. 

Ceci aurait l'avantage : 

1) de contribuer à la réappropriation des débats par les acteurs concernés; 

n Voir à cet égard : Howard Stein (ed.) Asian Industrialization and Africa,  Studies in 
Policy Alternatives to Structural Adjustment, St-Martin's Press, 1995. 
Comme le résume le responsable de cet ouvrage "... if Asia is any guide, without state 
intervention and the development of supporting institutions, industrialisation will not 
occur in Africa" p. 21. 


